
LE MONDE ILLUSTRÉl
Elle accepta, choisit l'Angleterre et partit pour1 après un court voyage dans le but de louer un de nouveau, avec une profonde reconnaissance, de

Londres, en laissant à Paris ses illusions et en hôtel tout meublé et d'avoir des détails nouveaux d'avoir accordé votre haute protection à laquelle
emportant trois cent mille francs. et très précis sur la façon de vivre du duc et sur je dois cette place...

Claudia était encore jeune et toujours admira- son entourage, elle revint à Londres chercher sa -Vous étiez le fils d'un des plus anciens servi-
blement belle. 

fille Olivia pour l'amener à Paris et s'installer avec teurs de mua famille.. .Votre père m'a prouvé son
Un riche Ecossais du nom de Dick Thorn s'y elle dans l'hôtel de la rue de Berlin. dévouement à certaines époques difficiles de mna

laissa prendre. 
Nous avons vu jean-jeudi s'introduire dans cet vie... .J'ai cudvi faire tu ce quidpenatd

Deeupassionnémentamuex il offrit sa hôtel a fin d'y voler, et nous savons quel fut le moi pour caru isl dtotout uiéeenaitrd
main à Claudia qui l'accepta et qui, un an après résultat de la tentative du bandit, le père...
son mariage, mit au inonde une fille qu'on appela 

-esri inhuexsi epéeti n

Olivia. 

-eseasbinhuru 'i eprsnaiIn
Richard Dick Thorn était un grand industriel.XX i occasion de témoigner à monsieur le duc, non par
Non seulement il possédait une fortune con- Rcprenons maintenant notre récit, momentané- des paroles mais des actes, mna gratitude sans

sidérable, mais il gagnait des sommes énormes. ment interrompu par mie excursionî réttospective bornes...Claudia, nous le savons, adorait le luxe. Elle indispensable. 
- Cette occasion viendra peut-être... .je ne doute

put dépenser à sa guise et s'en fit d'autant moins Maintenant que nos lecteurs connaissent le passé pas de vous, soyez-en convaincu Théfer... je sais
faute que son mari l'approuvait en toutes choses. de Georges de la Tour.Vaudieu, duc et sénateur, que vous êtes une bonne nature.. une nature re-

Ell avit ppoté ansla aisn dl'ndstriel ils doivent comprendre quelle avait été l'épou- connai ssante.... Aussi j'ai plus que jamais le désir
Ell a ai a po té da s a ai on de l' n d tj vante de cet ho imt e voyant se dresser à lim - d vous ê r utile...

les goûts, les élégances, les excentricités lpari- P o ise a rs eigt a en , un justice êtr - . e d c m o b e . i 'n p ce rt u

siennes. Elle menait à Londres la vie à grandes frmvse d aRèséMovin ran ns, pun j u i uciesus au-M .;e ducême cm le., it :l'inetdeurtout
guides et semait l'or autour d'elle sans compter, èfo nprmde enMlnaseontréprluiucmelat;e 

imetmsilpnai atdepée
croyant inépuisable la fortune de son mari. tir1 otanss tdn lnignorait point les nances ont certainement un curieux motif..

Richard Dick -Thorn battait des mains et assis- lprojets menaçants, non pouir sa liberté, la pres- Ce grand seigneur doit avoir quelque chose à me
tait émerveillé aux plus inénarrables folies de sa cril)tion le couvrait,' mais pour son ionneur... demander...femme. 

Depius bien des années George ne savait pas ce Georges de la Tour-Vaudieu avait en efftt besoin
Claudia Varni, devenue mistress I)ick Th'îorn, que Claudia était devenue, de, Théfer, mais c'est par des chemins tortueux

n'avait point oublié Georges de la Tour-Vaudieu. Il se mit tout à coup a penser à la courtisane qu'il seproposait d'arriver à son but.
Elle conservait à Paris sinon des amis bien avec une vague épouvante. il reprit :'intimes, du moins des connaissances qui la rensei- Cette épouvante aurait singulièrernent grandi -Vous faites toujours p)artie du service qui s'oc-

gnaient sur son compte. S'il s'était douté de sa présence à Paris, et surtout cup)e plus spécialement des affaire.s politiques ?
Elle suivit de loin l ova duc. des intentions qui l'y ramenaient. -Oui, monsieur le duc...
Elle apprit son mariage et sut qu'il avait adopté Rejoignons le duc de la Tour-Vaudieti au mo. -Alors vous connaissez les complots contre

un fils afin de conserver dans sa famille l'héritage ment où il attendait l'inspecteur de la brigade de l'ordre de choses établi et contre la vie du souve-
impotantde 'once desa emme sûrté.rain, 

qui se trament à l'étranger et dont lesi insti-
Elle sut enfin qu'api ès la Révolution de 1848 et Dix heures du soir, sonnant à la pendule de son gateurs viennent généralement d'Italie et établis-

le coup d'État de décembre, il s'était rallié à 'em- cabinet, l'arrachèrent à ses sombres. réflexions. sent à Londres une sorte de quartier général avant
pire et faisait partie des courtisans du chef de Il entendit des pas dans la pièce voisine ; - il d'arriver à Paris ?
l'Etat qui l'avait nommé sénateur, releva la tête, et les nuages qui couvraient son front >-je suis a.u fait de ces menées ténébreuses, oui,

Touît cela l'intéressait et se gravait dans sa disparurent, 
monsieur le duc, et je regrette profondément,

mémoire, mais elle collectionnait les renseigne- On frappa discrètemnît à la porte. comme tout bon citoyen, que la noble Angleterre
ments dans le but unique de sa curiosité. -Entrez.., dit-il. soit u lieu d' asile Pour les criminels... Nous n'i-

Ell n'n v ulat pus u t ut Gerge deson La porte s'ouvrit et le valet de chambre parut... gnorons point qu'en ce moment une conspiration
Ellnen vuatllsd otàGogsd o -Que voulez-vons5 ? demanda Georges. S'ourdit de l'autre côté de la Manche et que desIl lui suffisait de vivre au m ilieu d'un grand -F a oite enter. c ' s - . T l f r o r u us e o t m n c s a s j s uà p é

luxe et ans une gittio coninulle pour se Faies e tre .s ntjou au t esvas o retena cmasfus qu'às p ré-e
lux etdan un agtaton ontnuele ourse Le valet de chambre s'effaça pour laisser passer sur lesquels on nous lance sont presque aussitôt

trouver parfaitement heureuse. Or lexistence qu'elle un personnage qui franclhit le seuil du cabinet en reconnues fausses... Nous redoublons de vigilance

menait à Londres réalisait son rêve, s'inclinant avec un respect bien voisin de la pluti et nous ne arvenons point à opérer une arresta-
Un brusque réveil devait interrompre ce rêve, Plate obséquiosité.to 

tl,àmttel1ansî u avedal
DesmaionsPuisanesse ondren envuedeCe personnage, long et mince, pouvait avoir trente- quelconque qui, par frayeur ou par cupidité, nous

faire concurence à la maison Dick Thorn Jusque- cinq ans.l à s a n s r iv a l e .l 
i r r i l e s e r t d u c m o .

Le ra d ndutrelluta ig ure se en, i l tt - Sa redingote noire très étroite, boutonnée mili- -N 'a-ton pas dernièr.ement saisi des bombes
Letu egadisriselttavitouesemapi ilaltta airement jusqu'au cou, serrait les hanches et bom. venant de Londres-?d to tsssfre etd to ssscptu .bait sur la poitrine. 

- um ni u ed c a su Ô e.g ri .

Il fut vaincu après avoir jeté dans le gouffre Ses cheveux bruns étaient taillés en brosses -Oimoserlduanunhtlgn..des sommes colossales pour soutenir la concur- comme ceux d'un soldat, et son visage complète- refuséomde àqrlerpprtenet ?dnrence. ~~~~Ment rasé. fsdeprr?
Ce n'était point encore la ruine absolue, mais de Ses traits ne se recommandaient ni par la régu- sý -Quand on s'est présenté avec un manflat pour

la fortune à la gêne il n'y a pas loin quand le dé- larité, ni par la distinction, et constituaient un en. retrouvé ses traces...
sordre règne dans un intérieur, et nous savons que senmble des plus ordinaires. 

-T~eftl u pè nslne ivu
Clauia tai inapabe d caculr. es yeux seuls, étincelant d'intelligence, devaient mettiez la main sur un de ces insaisi3sables agents

Richard Dick Thorn, dominé par sa femme, attirer l'attention d'un observateur et lti prouver de l'Italie, arrivant de Londres, on vous en saurait
n'osait faire acte d'énergie et, à la plac du gaspil- qu'il n'avait point en face de lui un homme ordi- gré à la Préfecture, je suppose ?.

lage qui régnait en maître chez luipsruenie
économie désormais nécessaire. Le duc s'était levé. Lsyu elisetu tneèet

Iln i ine asamarcher les choses coin- Théfers'vnajquupèdubru,'i 
-A 1 monsieur le duc, s'écria-t-il, à la suite

me lles ien ai éssav 
naeuqua prs du b re u sicli- d'une pareille capture, je pourrais tout ambition.

me lle avien machéjusue-à.na pour la seconde fois et se tint debout et immo- ner, tout demander, tout obtenir 1 1...
L a situation devint de plus en Plus difficile .. bile. 

h f r a it p o nc le p r l s qu p é èd t

il ne se plaignit pas, mais il prit à coeur son cha- Le valet de chambre 
ave'undébrdeentmaiicefes'étaitecieuretiré.nmouTt. e n d rdav it mr nto n thoe s a smle ,qu i spr cèe nte

grn ilniex t len moru.M. de la Tour-Vaudieu et lisetu de la bri- S'éteignit presque aussitôt, ce fut d'un ton d'absolu

Claudia n'avait en aucune façon prévu cette gade d sûreté restèrent seuls. découragemn ent qu'il ajouta
mort. Elle en fut consternée, non parce qu'elle -je vous ai écrit, monsieur Théfer. ..- dit Geor- -a ahuj edi sée ind en

perdait un bon mari, un fidèle et solide appui, ges. 
-brlabl letje uiré eediseconaére retàdpem-

mais parce qu'atteignant les extrêmes limites de la Ma présence ici Prouve à monsieur le duc que rler mo 'n uisnceà. eonatr t épo
secndejenese, ll voait5Ctarr tutà cupj'ai bien reçu sa lettre... .je n'ai pas perdu une mi-- Eh bien 1 moi, reprit Georges de la Tour-

le Pactole dans lequel, la veille, elle croyait pou- nute pour ,me rendre à ses ordres... adej usfcltrvtetce
voir puiser indéfiniment. 

- ec ev tee p es m n . a d e ,j usf clt rv tet c e-Meri devotr empesseent Vous, monsieur le duc 1
Habituée à dépenser deux cent mille francs par _L'emnpressement est un devoir pour moi qad -umi. 'iv 'n4 e gnsmsé

an, il ne lui restait pour toute fortune que quelques il s'agrit d'obéir!à mnseu l dc., ieximrnbs..Jmeustovéasips


